Les Fondements de la foi 
Le conte de deux cités Au chapitre 17 du livre des Actes, nous lisons le récit des premières expériences de l’apôtre Paul à Thessalonique et à Bérée, deux villes situées dans la Grèce actuelle. Ces deux cités abritaient des populations juives et des synagogues, ainsi qu’un certain nombre de citoyens grecs importants qui s’étaient convertis au judaïsme.
À Thessalonique, « Selon son habitude, Paul se rendit [à la synagogue] et, pendant trois sabbats, il discuta avec eux sur les Ecritures. Il les leur expliquait et leur démontrait que, d’après elles, le Messie devait mourir, puis ressusciter. – Le Messie, disait–il, n’est autre que ce Jésus que je vous annonce. »[footnoteRef:1]  Certains de ses auditeurs furent persuadés par ses paroles, d’autres pas. Ceux qui ne l’étaient pas déclenchèrent une persécution, ce qui obligea Paul et Silas à s’enfuir pour se réfugier dans la ville de Bérée qui se trouvait à proximité.  [1:  v. 2, 3 SEM] 

À Bérée, Paul se mit à enseigner qui était Jésus dans la synagogue locale. « Ils y trouvèrent des gens qui étaient bien mieux disposés que les Juifs de Thessalonique et qui accueillirent la Parole de Dieu avec beaucoup d’empressement ; ils examinaient chaque jour les Écritures pour voir si ce qu’on leur disait était juste. » [footnoteRef:2] [2:  v. 11 SEM] 

Dans ces deux villes, Paul trouva des gens qui croyaient au seul vrai Dieu mais qui se rendaient compte que leur compréhension ou leur connaissance de Dieu était très limitée. C’est la raison pour laquelle ils se réunissaient à la synagogue, pour étudier et discuter de la foi. Ces deux groupes de croyants entendirent le même message de la bouche de Paul, et ils avaient accès aux mêmes documents pour  juger de la validité de ce message, en l’occurrence les Écrits Saints. 
À la différence des Thessaloniciens, les Béréens « examinaient chaque jour les Écritures pour voir si ce qu’on leur disait était juste. » Et c’était exactement ce que Paul essayait de faire lorsqu’il « discutait, expliquait et démontrait. »
Comme il l’avait dit à un autre groupe de croyants de la première heure : « Mon enseignement et ma prédication ne reposaient pas sur les discours persuasifs de la sagesse, mais sur une action manifeste de la puissance de l’Esprit.  Ainsi votre foi a été fondée, non sur la sagesse humaine, mais sur la puissance de Dieu. »[footnoteRef:3]  Il ne voulait pas qu’ils le croient uniquement sur parole, il voulait  que leur foi se fonde sur une conviction personnelle, acquise grâce au Saint-Esprit qui les guiderait vers les réponses au fur et à mesure qu’ils sonderaient les Écritures. ■ [3:  1 Corinthiens 2:4–5 SEM] 
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